
Bleu blanc rouge Les émissions de timbres de France 

Tours, une ville moderne 
aux racines profondes 
À une heure de TGV de Paris, Tours, chef lieu du département d'lndre et 
Loire, est une ville dynamique, au passé historique très riche. C'est aussi le 
berceau du compagnonnage. 

T ours, à l'origine gallo­
roma ine, s'appel le alors 
Caesarodurunum. Toute 

son histoire trouve ses fonde­
ments dans sa situation géopo­
litique. A l'époque de César, il 
s'ag it d'en faire un nouveau 
point de passage sur la Loire. 
Au moyen âge, el le constitue 
une étape obl igée pour les pèle­
rins de St Jacques de Compos­
telle. Son histoire est intime­
ment liée à celle de person­
nages célèbres: Saint Martin, 
évêque, qui mêlera prospérité 
économique et religion; Clovis, 
Charles Martel, Charlemagne. 
Le tournant de son histoire se 
situe au début du 13e siècle où 
el le cesse d'être féodale pour 
devenir royale. 

Évolution en dents de scie 
Au 14e siècle, Tours subit une 
série de catastrophes naturelles 
qui la mettent en danger: inon­
dations, famines, peste noire. La 
population s'en trouve- réduite 
de moitié. La guerre avec les 
anglais n'arrange rien. Cepen­
dai!t Charles VII et Louis XI s'y 
étant réfugiés, Tours acquiert le 
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statut de Capitale du Royaume 
de France pour un temps. Et 
parallèlement, développe son 
industrie. La Révolution de 
1789 bouleverse la quiétude 
ambiante, les progrès engran­
gés au 17e et 18e siècle, et 
Tours n'est plus "que" chef­
lieu de département. Il faut 
attendre le début du 1ge siècle 
pour que l'activité industrielle 
qui avait été mise en sommei l 
recommence à croître. Entre la 
fin du 1ge et le début du 20e, 
la population double. 

La marque des Compagnons 
Malgré les deux guerres, Tours 
résiste et si elle subit de nom­
breuses destructions, elle réussit 
parfaitement sa restauration, 
attirant les commerces, les 
administrations, les professions 
libéra les, la bourgeoisie d'af­
faires. Aujourd'hui, c'est une 
ville universitaire et tertiaire, 
qui offre de multiples atouts : 
touristique - el le est la capitale 
des châteaux de la Loire - ; 
architectura l avec la cathédrale 
St Gatien, l'Église St Julien, le 
Château du Plessis, l' Hôtel 
Gouin, le pont Wilson, construit 
en pierres et successivement 
démoli et rebâti à l'identique 
au cours des âges; culturel avec 
les musées, les palais des ex po-
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sitions et des congrès. Et ne 
l'oublions pas, Tours est aussi le 
berceau du compagnonnage . 
Ëtre compagnon, c'est all ier 
des qualités professionnelles et 
des valeurs morales. Le Musée 
de l'Abbaye de St Ju lien, dont 
la voûte en forme de coque de 
navire renversée fut restaurée 
par les Compagnons Charpen­
tiers après la guerre, regroupe 
tous les métiers du compa­
gnonnage : cuir, métaux, pierre, 
bois, textile, alimentation ... On y 
trouve les plus belles pièces des 
compagnons. Parmi ces pièces, 
cette statuette qui orne le 
timbre, en acier, cuivre et laiton 
réalisée par le maréchal-ferrant 
du devoir, Jean Bourreau . 
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"Premier Jour" 

NUMÉRO 49 

Vente anticipée 
Le vendredi 1 er juin de 10 h à 18 h, les samedi 2 et dimanche 
3 juin de 9 h à 18 h et le lundi 4 juin 2001 de 9 h à 17 h . 
Un bureau de poste temporaire sera ouvert au parc 
des expositions de Rochepinard, 37000 Tours. 

Autres lieux de vente anticipée 
Le vendredi 1 er juin de 10 h à 19 h et le samedi 2 juin 2001 
de 10 h à 19 h au bureau de poste de Tours Wilson, 
17, rue Nationale, 37000 Tours. ~ 
Ce bureau sera muni d'une bOÎte aux lettres spéciale 
permettant le dépôt des plis à oblitérer. 1/ ne sera pas possible 
d'obtenir sur place l'oblitération "Premier Jour". 

Les vendredi 1 er et samedi 2 juin de 10 h à 18 h au musée de 
La Poste, 34, boulevard de Vaugirard, 75731 Paris Cedex 15. 

Le vendredi 1 er juin de 8 h à 19 h et le samedi 2 juin 2001 de 
8 h à 12 h à Paris Louvre Rp, 52, rue du Louvre, 75001 Paris. 
(Uniquement pour la vente du timbre, pas de bOÎte aux 
lettres spéciale). 
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74e Congrès de la Fédération française 

des associations philatéliques 

Vente anticipée le 1er juin 2001 
à Tours (Indre-et-Loire) 

Vente générale 
dans tous les bureaux de poste 

le 5 juin 2001 
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• • • • • • • Tours 
74e Congrès de la Fédération française 

des associations philatéliques 

Timbre-poste de format vertical 25 x 36 
Dessiné et gravé par Raymond Coatantiec 

compagnon d'après l'œuvre de Jean Bourreau 
Imprimé en taille-douce 

40 timbres par feuille 

En l'année 2001, Tours, chef-lieu du département d'Indre­
et-Loire, verra affluer les philatélistes, qui ont choisi la 
capitale du "pays des châteaux" pour y tenir congrès. Depuis 
toujours, la position géographique de la cité tourangelle a 
favorisé les rencontres. 

Dans une large plaine de confluence, entre la Loire et le Cher; 
l'antique Caesarodunum du Bas-Empire romain commandait 
une croisée de routes reliant le couloir rhodanien à 
l'Armorique d'une part, Paris à Bordeaux d'autre part. Son 
nom actuel vient de la tribu gauloise qui s'y était installée: les 
Turons. Avec l'évêque Martin (mort en 397), la cité tint le rôle 
de métropole religieuse des Gaules. C'est sur le tombeau de 
saint Martin que Clovis vint faire des actions de grâce après 
sa victoire sur les Wisigoths à Vouillé, en 507. Tours, que l'on 
qualifia au XIIe siècle, avec une certaine audace, de "seconde 
Rome", a vu s'édifier de nombreuses églises: l'abbaye Saint­
Julien, la basilique Saint-Martin, la cathédrale Saint-Gatien 
représentée sur le timbre-poste. Bâti sur les vestiges d'une 
cathédrale romane, cet édifice, construit du XII!'e au début du 
XVI e siècle, lance' ses deux tours de style gothique et 
Renaissance à 70 m du sol. Appuyé à l'édifice, le cloître de la 
Psalette, aux arcades ornées d'un riche décor végétal, abrita 
au XVe siècle la bibliothèque des chanoines. Certaines des 
nombreuses demeures anciennes que compte Tours 
accueillent aujourd'hui des musées, tel celui des Beaux-Arts: 
les tableaux de maîtres qu'il recèle en font l'un des plus 
prestigieux de France. Le touriste trouvera également à Tours 
des musées uniques en leur genre. Le timbre-poste nous 
rappelle la présence de l'un d'eux, le musée du 
Compagnonnage, qui renferme de nombreux chefs-d'œuvre 
réalisés notamment par les Compagnons du Devoir. Ils furent 
plus d'un à franchir le pont Wilson, qui apparaît au second 
plan. Édifié en 1765 par Mathieu de Bayeux, ce pont de 
quinze arches présente l'originalité d'être plat et sans dos 
d'âne. Il a été reconstruit à l'identique en 1978 après la 
sécheresse qui avait provoqué l'effondrement des six 
premières arches et reste l'une des fiertés de Tours. 
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Dessinateur et graveur 
en taille-douce: 

• • • Tours 
Fédération française des associations 

philatéliques -74e congrès 

Raymond Coatantiec RF 
d'apo œuvre 

de Jean Bourreau 
(visuel du "compagnon") 

En l'année 2001, Tours, chef-lieu du département d'Indre-et­

Loire, verra affluer les philatélistes, qui ont choisi la capitale du 

"pays des châteaux" pour y tenir congrès. Depuis toujours, la 

position géographique de la cité tourangelle a favorisé les 

rencontres. 

Dans une large plaine de confluence, entre la Loire et le Cher, 

l'antique Caesarodunum du Bas-Empire romain commandait 

une croisée de routes reliant le couloir rhodanien à l:A.rmorique 

d'une part, Paris à Bordeaux d'autre part. Son nom actuel vient 

de la tribu gauloise qui s'y était installée: les Turons. Avec 

l'évêque Martin (mort en 397), la cité tint le rôle de métropole 

religieuse des Gaules. C'est sur le tombeau de saint Martin que 

Clovis vint faire des actions de grâce après sa victoire sur les 

Wisigoths à Vouillé, en 507. Tours, que l'on qualifia au XII" siècle, 

avec une certaine audace, de "seconde Rome", a vu s'édifier de 

nombreuses églises: l'abbaye Saint-Julien, la basilique Saint­

Martin, la cathédrale Saint-Gatien représentée sur le tirnbre-
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poste. Bâti sur les vestiges d'une cathédrale romane, cet édifice, 

construit du XIII" au début du XVIe siècle, lance ses deux tours de 

style gothique et Renaissance à 70 m du sol. Appuyé à l'édifice, le 

cloître de la Psalette, aux arcades ornées d'un riche décor 

végétal, abrita au XVe siècle la bibliothèque des chanoines. 

Certaines des nombreuses demeures anciennes que compte 

Tours accueillent aujourd'hui des musées, tel celui des Beaux­

Arts: les tableaux de maîtres qu'il recèle en font l'un des plus 

prestigieux de France. Le touriste trouvera également à Tours 

des musées uniques en leur genre. Le timbre-poste nous 

rappelle la présence de l'un d'eux, le musée du 

Compagnonnage, qui renferme de nombreux chefs-d'œuvre 

réalisés notamment par les Compagnons du Devoir. Ils furent 

plus d'un à franchir le pont Wilson, qui apparaît au second plan. 

Édifié en 1765 par Mathieu de Bayeux, ce pont de quinze arches 

présente l'originalité d'être plat et sans dos d 'âne. Il a été 

reconstruit à l'identique en 1978 après la sécheresse qui avait 

provoqué l'effondrement des six premières arches et reste l'une 

des fiertés de Tours. 
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